
 

Newsletter 
Coordination  européenne 

N° 26 – Octobre 2018 
http://www.fimarc.org 

 
* * * * * * * * * * * * * * * * * * * * * * * * * * * * * * * * * * * * * * * * * * * * * * * * * * * * * * * * * * * * *  

 
ASSEMBLEE MONDIALE AU SENEGAL  
 

   L’Assemblée mondiale au Sénégal va se tenir début novembre au Sénéagal et nous sommes prêts 
à y participer. Chaque réunion mondiale est un moment fort dans la vie de la FIMARC et constitue 
une plate-forme d’échanges d’expériences, de réflexions et d’analyses de la situation du monde 
rural à travers les mouvements et leurs représentants.  
   
 Cette année, sous le thème: «Avançons ensemble dans la solidarité et l’harmonie pour créer un 
monde rural juste, digne et respectueux de toutes les formes de vie», nous essaierons de 
répondre à l’objectif général qui est : maintenir les populations rurales dans leur environnement 
de vie, pour leur permettre de vivre dans la dignité.  
   
La FIMARC encourage ses organisations et ses mouvements à élaborer des orientations et des 
activités en faveur d’un développement rural durable par l'éducation et la promotion de 
l'agriculture paysanne dans le but de créer un monde rural vivant. Ses principaux axes de travail et 
d'action sont conçus et programmés par les différents mouvements continentaux, en tenant 
compte des réalités sociales, culturelles, économiques de chacune des régions et des pays où nous 
sommes présents.  
 
Avec ce projet, la FIMARC propose les objectifs principaux suivants pour les 4 prochaines années:  

  
- Renforcer la conscience critique au sein des mouvements sur les problèmes socio-
économiques et agricoles existant sur les différents continents.  
- Organiser et mobiliser les populations rurales pour amplifier leurs voix en faveur des droits 
à la terre, à l'eau et aux semences.  
- Maintenir plus de gens dans les zones rurales et dans l'agriculture.  
- Positionner la FIMARC en tant qu’organisation de mouvement international pour renforcer 
les capacités de ses membres dans les zones rurales.  
- Approfondir la compréhension des dirigeants nationaux sur la Déclaration des Nations 
Unies sur les droits des agriculteurs et créer des synergies et des actions visant à obtenir le 
soutien des gouvernements nationaux.  
- Améliorer les pratiques éducatives au sein des mouvements ruraux.  
- Échanger sur les perspectives, les expériences et les défis de la vie agricole et rurale au Nord 
et au Sud.  
- Encourager les coordinations continentales et assurer une coordination mondiale plus 
efficace. 

 
Dans très peu de temps, nous allons commencer à travailler au Sénégal, puis dans nos pays 
respectifs avec l’ambition qu’ "Avec les mouvements de la FIMARC, nous osons construire un 
autre monde rural ! » 

 

 

 



La DESERTIFICATION RURALE  EN ESPAGNE   
 

      Nous avons déjà écrit sur ce sujet dans une lettre précédente (Newsletter N°24). Cet article 
soulignait la gravité du problème et la situation  désespérée du monde rural espagnol qui pouvait 
être comparée à celle d’autres pays européens. Au sein du  Mouvement Chrétien Rural d’Espagne, 
nous avons considéré cette situation suffisamment grave  pour lui consacrer pendant deux ans 
notre plus importante campagne, la Journée du monde rural. En 2017, nous avons abordé cette 
question sous le slogan: "Tout le monde part, avec ce qui nous a été pris", en insistant sur le fait 
que les gens  et les services quittaient les petites villes et les zones rurales et que les populations 
devenaient de plus en plus réduites. En  mai 2018, nous avons traité le même sujet, avec un autre  
slogan: «Vivre dans les villages, vivre à la campagne». Nous avons développé une approche 
positive, montrant les aspects favorables de la vie en milieu rural, la proximité des gens, la 
solidarité entre voisins, la qualité de la vie à la  campagne, nos rivières, notre environnement, la 
jouissance du contact direct avec la nature.  
   
 Et tout comme nous avons dénoncé précédemment le manque de services disponibles en zones 
rurales, nous voulons faire état dans cette lettre de la mise en œuvre de nombreuses initiatives 
prises par les organisations publiques et privées pour lutter contre cette désertification.  La 
société, des institutions publiques, des organisations sociales, des collectifs de toutes sortes sont 
en train de s'éveiller pour endiguer le dépeuplement des zones rurales et développer les 
possibilités de redonner vie à la population avec la création de nouveaux projets et pour améliorer 
les ressources disponibles des petites municipalités.  
     
 Ainsi, diverses organisations publiques, telles que la Confédération hydrographique de l'Èbre, le 
gouvernement d'Aragon, le ministère de l'Éducation, les syndicats CCOO, UGT, UAGA et des 
associations et collectifs sociaux sont les initiateurs de la  restauration de sites désertifiés ou sur le 
point de l'être, tandis que d'autres associations d’habitants néoruraux ou d'anciens habitants ont 
fait le pari de restaurer divers équipements publics dans des endroits en voie de désertification. 
Ces équipements sont utilisés pour dispenser de nouvelles formations aux jeunes et aux adultes au 
cours de l’année. Nombre de ces activités sont liées précisément à la restauration de bâtiments, à 
l'agriculture biologique, à la restauration de traditions presque perdues, aux traitements sylvicoles 
et à l'élevage.  
Avec l'amélioration des accès des villes et le renforcement des infrastructures, les propriétaires de 
maisons et de fermes abandonnées depuis des années sont encouragés à les réhabiliter pour 
redonner vie à ces villes dépeuplées, ce qui était précédemment considéré comme irréalisable. 
 
Il est gratifiant d'apporter notre soutien à ces initiatives et de promouvoir un monde rural vivant, 
offrant des perspectives pour l'avenir, et d'encourager ainsi les autres à participer à cette lutte, car 
notre monde rural n'est pas oublié. 
 

FIN DU PROGRAMME PRORURE I  
     

     Après deux ans d’activité, le programme PRORURE I est terminé. En réunion finale, les 
représentants des neuf pays ont été reçus par des représentants de la COMECE (Conférence 
épiscopale européenne) pour partager nos impressions et nos préoccupations concernant la 
religion et les problèmes sociaux qui affectent notre environnement rural.  
Nous avons aussi été accueillis par les membres du Parlement européen et de la Commission 
européenne à qui nous avons posé nos questions et avec qui nous avons pu échanger nos 
impressions. Ils nous ont également fourni de nombreuses informations sur leurs comités 
respectifs: agriculture, développement rural, environnement et santé, éducation et culture, et 
action pour le climat.  



 Ils nous ont tous présenté les lignes d'action de leurs comités et les domaines dans lesquels nous 
pouvons trouver le soutien de l'Union européenne. Nous avons exprimé nos préoccupations, nos 
inquiétudes et nos doutes, auxquels ils ont essayé de répondre avec bienveillance.  
   
 Ce fut une expérience très intéressante et nous avons prouvé une fois encore que l’union fait la 
force. Des représentants d’un seul pays n’auraient probablement pas été reçus par autant 
d’hommes politiques et de fonctionnaires de la Commission européenne, tandis qu’avec 50 
représentants de 9 pays de l’Union européenne, nous avons été reçus, ils nous ont écouté et nous 
avons pu leur faire part de nos opinions dans différents domaines et les interroger directement sur 
les problèmes qui nous préoccupent.  
  
Cela a été un excellent programme qui, en plus de présenter les activités de notre propre 
Movimiento Rural  Cristiano et celles d’autres mouvements participants, nous a ouvert l’horizon 
sur les problèmes du monde rural d’autres pays européens. L’échange d’informations sur les 
problèmes rencontrés dans chaque pays, les solutions que nous avons essayé de leur apporter, le 
soutien reçu des autres membres du programme et la coexistence avec les représentants des 
autres pays ont marqué ces deux années par un bilan très positif, tant au niveau organisationnel 
que personnel des participants. 
 

 
 

Les représentants du programme PRORURE au Parlement Européen 
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